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Zitelmann – Pourquoi la réussite est un état
d'esprit
CHRONIQUE. L'histoire de Marla Runyan, athlète malvoyante, montre qu'il
est possible de surmonter les difficultés auxquelles nous faisons face.
Par Rainer Zitelmann*
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De nombreux athlètes handicapés réalisent des performances exceptionnelles lors
des Jeux paralympiques, mais la coureuse étasunienne Marla Runyan s'est aussi
distinguée dans d'autres compétitions. Elle a décroché la médaille d'or sur 1 500 m
aux Jeux panaméricains en 1999, et la 8   place aux Jeux olympiques de Sydney
en 2000 sur la même distance. Et elle a gagné trois années de suite son championnat
national sur 5 000 m (2001, 2002, 2003). Marla Runyan est pourtant non voyante du
point de vue de la loi : elle distingue à peine les pieds et les couleurs des maillots de
ses adversaires. Si elle perçoit la couleur rouge de la piste, elle ne voit pas la ligne
d'arrivée. Un dé� qui lui a donné le titre de son autobiographie, No Finish Line : My
Life As I See It, où elle écrit  : «  Lorsque je concours, je ne sais pas toujours si j'ai
gagné ou perdu. Je ne vois pas les chronomètres, les panneaux qui décomptent les
tours ou le tableau d'af�chage. Je sais juste que l'arrivée se trouve au bout de la ligne
droite. »
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À l'âge de huit ans, Marla Runyan remarque l'apparition d'une sorte de tache où
qu'elle regarde. Un jour, sa maîtresse conseille à sa mère de l'emmener chez
l'opticien, car l'enfant n'arrive à lire qu'en plaçant son manuel à quelques
centimètres du visage. Les Runyan courent de docteur en docteur pendant plusieurs
mois, sans diagnostic probant. Un médecin décrète que ce doit être
psychosomatique, et voilà que son père et sa mère font des nuits blanches pour
déterminer s'ils sont ou non de mauvais parents. Un autre, nutritionniste, conseille à
la jeune �lle d'arrêter de manger des céréales Rice Krispies et de boire du soda 7-Up,
mais ce changement d'alimentation n'a aucun effet. En �n de compte, c'est un
spécialiste de la rétine qui pose le bon diagnostic  : Marla Runyan est atteinte du
syndrome de Stargardt.

Le handicap comme source de motivation
Entre-temps, elle a découvert à l'école les joies de la course à pied. Lorsqu'elle court
dans la nature, elle oublie qu'elle est aveugle  : elle est la �lle la plus rapide du
monde ! Son handicap devient une source de motivation : même si elle ne peut pas
voir la barre à franchir, elle s'essaye au saut en hauteur. Elle s'af�rme comme la
meilleure élève de son école et prononce même un discours à la cérémonie de �n
d'année  : elle décide d'évoquer la nécessité de se �xer des objectifs. On éprouve
souvent de la frustration, voire du désespoir devant les dé�s de l'existence, et Marla
Runyan elle-même s'est souvent sentie désespérée. Mais elle a su tirer parti de ce
sentiment et le dépasser, comme pour donner tort à toute cette adversité. Elle
évoque ce sentiment de revanche dans son autobiographie  : «  À mesure que mes
yeux me laissaient tomber, ma détermination ne faisait que croître : j'allais être au-
dessus de la moyenne partout à la fois, dans mes études mais aussi en sport et en
musique. Il me fallait prouver que j'étais loin d'être bête et que je pouvais moi aussi
faire tout ce qui était évident pour les autres enfants. »

S'appuyant sur une détermination inébranlable, Marla Runyan travaille
incroyablement dur, dépassant avec brio tous les obstacles. De ce fait, elle a
beaucoup de mal à comprendre les états d'âme de ses condisciples valides  : elle se
demande souvent ce qu'ils seraient capables d'accomplir s'ils déployaient la même
énergie qu'elle ou la ténacité dont elle fait preuve. Elle s'en étonne encore : « Je ne
comprenais pas comment certains de mes camarades pouvaient être si désinvoltes
dans leur travail, et traiter par-dessus la jambe des devoirs auxquels il me fallait
consacrer un temps fou. Pourquoi n'utilisaient-ils pas au maximum leur vision ? Le

« Je ne comprenais pas comment certains de mes
camarades pouvaient être si désinvoltes dans leur
travail. »
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fait qu'ils jouissent d'une vision parfaite me semblait un véritable gâchis, et je me
sentais parfois mal à l'aise, en décalage. » Du point de vue d'une personne qui doit
dépenser énormément d'énergie pour faire la moindre chose, il est incompréhensible
de voir des gens valides ne pas pro�ter à fond de leurs aptitudes innées. Marla
Runyan se rappelle avoir souvent pensé que : « Si j'avais les bons yeux de cet élève,
non seulement je pourrais voir ce qui est au tableau et répondre à la question, mais
je décrocherais un 20 sur 20 dans ce cours. »

Pas d'excuses
Si vous n'avez pas de handicap et que vous lisez ces histoires extraordinaires, dans
lesquelles des personnes désavantagées connaissent un succès exceptionnel à force
de détermination et de ténacité, qu'en dites-vous, cher lecteur  ? Quelque chose
comme, «  si seulement j'étais aussi déterminé ou volontaire, je pourrais accomplir
telle ou telle chose », non ? Mais justement, Marla Runyan a caché son handicap aux
yeux des autres pendant des années, en partie parce qu'elle ne voulait pas faire de sa
cécité une excuse. Quand elle ne réussissait pas à faire quelque chose, jamais elle
n'invoquait le fait de ne pas bien voir.

Et voilà bien ce qui sépare les gagnants des perdants  : ces derniers font toujours
appel à des causes extérieures ou des circonstances in�exibles pour expliquer leurs
échecs. Ils y trouvent de bonnes excuses, mais y perdent toute possibilité
d'amélioration. Au contraire, ceux qui ont un tempérament de gagnant cherchent en
eux-mêmes les raisons de leurs revers de fortune. Comme le dit l'athlète : « Si je n'ai
pas échoué à cause de ma mauvaise vue, alors c'est à cause de l'effort consenti ou de
mon niveau d'aptitude. Et je peux m'obliger à travailler plus dur encore, en restant
extrêmement exigeante avec moi-même quant au résultat �nal.  »  En conclusion,
suivez donc l'exemple de Marla Runyan : arrêtez de chercher des causes extérieures à
vos dif�cultés et vos échecs. Arrêtez d'incriminer le monde extérieur, autrui, la
couleur de votre peau ou la condition sociale de vos parents : plutôt qu'une victime,
devenez l'artisan de votre propre vie !

*Rainer Zitelmann est un historien et sociologue allemand. Il est l'auteur de « The Rich in
Public Opinion  »  (2020), «  The Power of Capitalism  »  (2019) et «  The Wealth
Elite » (2018).
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